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Une erreur fondamentale
Bien avant qu'elle prît corps

par la réunion d'une Conférence

européenne chargée de la mettre
au point, la théorie de reconsti
tution, d'ensemble et d'emblée, de
l'Europe sous le rapport coin-

mercial, industriel et financier,
avait soulevé les objections les

plus propres à faire douter qu'elle
pût réussir à sortir du domaine
des idées spéculatives pour entrer
fructueusement dans celui des
faits pratiques. Les bons esprits
ne manquèrent pas, qui démon-
trèrant l'inutilité, pour le moins,
et signalèrent les dangers de cette
Conférence de Gênes, contrefaçon
d'un parlement au petit pied des
Etats-Unis d'Europe... à créer.

Assurément, l'idée se présentait
sous des apparences- plu ôt sédut-
santés. D'abord, elle constituait
un programme bien propre à af-
frioier les masses à qui il pro-
etfcait, eu quelque sorte, le Pé-
ou. En outre, elle offrait l'attrait

d'une affaire telle qu'elle devait
avoir pour soi tous les « business-
meri ». On mettait l'Europe en

actions ! Enfin, c'était la consoli-
dation de la paix, car les sous-

cripteurs des actions « Europe »

se recrutant par milions dans tous

les pays,tous les Européens étaient
intéressés à С9 qu'il n'y eut plus
« ni vainqueurs ni vaincus» et

que tout le monda éfiimg* ât un
bon baiser Lamouretle. Rien n'é-
tait plus beau, maie c'était irréali-
sable.
Pour commencer, on partait

d'un principe faux. On prétendait
baser la reconstitution de l'Eu-

горе sur la reconstruction de la
Russie et la réfection de l'Aile-

magne, celle-ci arrivant à ses

fins en travaillant, comme man-

dataire des Alliés, à mettre de
l'ordre dans le gâchis soviétique.
Du coup, l'Europe devait nager
dans l'abondance. Mais si, au lieu
d'une affaire devant rapporter de

Sos bénéfices à ceux-ci au dé-
ment de ceux-là, on avait pour-

suivi une oeuvre d'utilité générale,
profitant à tous dans la juste me-

sure, il y avait des pays autres

que la Russie et l'Allemagne plus
qualifiés, à tous les égards et sous
tous les rapports, pour servir de

pierres d'assises. Il fallait débuter

par la restauration de la Belgique
et de la France. Non seulement
ce n'eût été qu'un acte de stricte

justice, mais, en tant qu'a: a flaire »,
on eût eu des garanties infi liment

supérieures, parce que positives et

certaines, à ce qu'on promet en

Germanie et en Moscovie.
Au lieu de cela, comme on est

dans le siècle du sophisme par
excellence, la fallacieuse propo-
sition que Stinnes et Rathenau,
d'un côté, Krassine et Radek, de
l'autre, se sont évertués à pro-
pager de droite et de gauche, a

fait fortune. L'Allemagne et la
Russie ont été représentées comme
indispensables à l'équilibre écono-

mîque de l'Europe et les jus-
tes réparations comme le grand
ij^tacle à la remise en marche
normale de l'économie européen-
ne. Il est reconnu que l'orienta-
tion économique ou politique des
nations est régie, dominée par
leur situation géographique. Or,
les conditions géographiques exi-

geaierifc, pour la réussite du plan
de reconstruction de l'Europe, que
l 'oeuvre lût entreprise de l'ouest

jà l'est. Procéder inversement,
comme le prétend la Conférence,
est un contre-sens. C'est mettre
la charrue avant les bœufs.

Ea n'importe quelle matière,
lorsqu'on veut construire, on n'ap-
pelle à participer à l'entreprise
que ceux qui sont aptes à eontri-
buer par un travail quelconque à
l'œuvre de construction. Pour la
reconstruction générale de l Eu-

горе qui a-t-011 mandé ? Les Al-
iemands, qui, jusqu'ici, ont été in-

capables de travailler, ainsi qu'ils
y sont tenus et qu'ils s'y sont en-

gagés, à la restauration de la
Belgique et de la France ; les
Bolchévistos qui n'ont montré
d'aptitudes que pour la destruc-
tion, ce en quoi, d'ailleurs, il est

prouvé qu'ils étaient passés mai-
très. Le Reieh se dit insolvable ;
et, depuis des mois, il parle de sa

faillite. Où trouvera-t-il l'argent
indispensable pour entreprendre le
relèvement de l'Autriche et de la
Russie ? 11 faudra que l'Angle-
terre, la Belgique, la France lui
donnent les fonds nécessaires.
L'Entente serait alors la vache à
lait de l'Allemagne. Les Bolché-
vistes ont tout détruit en Russie.
Celle-ci ne produit plus rien, té-
moin la famine aux affres de la-

quelle sont en proie des millions
et des millions de tristes sujets
des Soviets. Elle est incapable de j
donner quoique ce soit en échange j
des fournitures qui lui seraient?
faites. Elle ne trouverait pas un

particulier qui lui prêtât un rou-

Ыв. Comment coai raclerait-on, à
son profit, un emprunt intarnatio-
nal? Ce serait une conséquence
trop ironique de prémisses qui en
sont la négation.

A. de La Jonqyière.

La Grecs en Asie Mineure

Communiqué officiel hellénique
20 avril

JL'évacuation de la &опе ое-

cttpée par les troupes italien-

nés ayant commencé nos été-

meaïs avançant occupèrent,
après une faible -résistance des

kémalisfes la section Gou-

moueh Hagh-Morali f,w i ■ tait

occupée par ses Italiens. Siien

«le remarquable sur le reste du

front.
Générai PAPOULÂS

SvkeUng à Brousse

Un grand meeting a été. ienu
vendredi p issé à Brousse. Les ma-

infestants ont protesté contre toute
évacuation. Eumer effendi, mufti
de Brousse, a pris pa : t au rime-

ting.
Les Circassiens

On mande de Smyrne que le
président de l'Union des Circas-
siens, Ibrahim Hàkki bey, qui se

trouvait en tournée d'inspection à
l'intérieur, vient de rentrer à

Smyrne.
Le nombre des volontaires cir-

cassiens demandant à combattre
avec las Grecs augmente tous les

jours.

réponse d'Angora
Moustafa Kémai, de concert avec

les commissaires d'Angora, ayant
définitivement arrêté la texte de la

réponse du gouvernement kéma-
lista à 4a dernière note des Alliés,
l'approbation de ce texte a ctéins-
с rit à l'ordre du jour de la séance
d'hier de la Grande Assemblée.
On annonce que' cette réponse

sera communiquée lundi aux hauts-
commissaires alliés.

La note responsiva
de la Sublime Porte

Le conseil des ministres a exa-

mine hier pour la dernière fois le
texte du projet de réponse de la
Sublime Porte à ia dernière note
des puissances.

iNALES il Chez les kémaiistes
Peut-être, vous qui avez l'esprit fri-

vole et bien peu familiarisé avec les
sciences positives, ne vous êles-vous ja-
mais demandé pourquoi voire chat avait
des moustaches.
Le professeur P. F. Swindle, un cher-

cheur obstiné, a essayé de résoudre ce

problème.
— Beaucoup de gens, a-t ildu, s'ima-

ginenl que les chats ont des moustaches

pour trouver leur chemin dans l'obscu-
rite ou pour mesurer la largeur d'un
trou par où ils doivent passer. Il n'en
est absolument rien.

« Le chat a des moustaches pour pou-
voir attraper les souris.

« Et en voici la raison :

« Vous, un homme, lorsque vous fixez
trop longtemps un objet surtout s'il est

petit, vous seriez vos yeux se fatiguer
et vos paupières se fermer malgré vous.

Il en serait de même pour le chat s

celui-ci ne posséd• il pas de longues i
mous aches En effet, en fermant ses

paupières, il ne tarderait pas à perdre
de vue la souris qu'il guette et ne la
retrouverait peut être jamais. Mais ses

longues moustaches in errompent heu-
reusemenl sa vision sans détourner le
foyer de ses regards : c'est un peu
comme s'il regardait derrière une

grille.
« J'ai fait moi même une expérience ;

j'ai coupé les moustaches d un chut qui
attrapait jusqu'à ce moment-là les sou-

ris d une façon merveilleuse. A la sui e
de cette opération, il fui absolument in-
capable de poser la patte sur le moindre

rongeur II fallut lui remettre une paire
de moustaches postiches (!) pour qu'il
retrouvât ses qualités primitii es.

Mous voilà maintenant renseignés.
La science ayant ainsiparlé nous aurions
mauvaise grâce à discuter ses conclu-
sions.

viol II

Allemagn e, et Etats-Unis
Berlin. —L'ambassadeur améii-

cain Hong ton présentera demain
ses lettres de créance au prési-
dent Ebert.

Les mines de cuivre d'Angora
Une Société française a demandé la

concess on des céièb es min s de enivre

d'Angora. Le commissariat de 1 économie
nationale a été saisi de celte demande.

Trois avions
Les trois avions offeits à l'armée ké-

maliste par 1rs habitants tuyes d'E-ki
Ghêh r, de N;gié et de Sivri-Hissar ont

reçu les noms de ces localit s.

Retour de Zékiayi bey
Zékiayi bey, député d'Adaha, président

de ia délégation chargée de conclure une

convention douanière entre la Turquie et

la Syrie, est rentré à Adana après avoir
fait une tournée d'études â Ourfa, Mar-
cime, Aïntc'b KGiss et Alep.

Une tournée de propagande
Le fameux propagandiste p n'ouramen

Uamdouiiah Soubhi b*y, ex-commissaire
de l'instruction pub ique en Anato'ie, a

quitté, h'er, Angora pour entreprendre
une tournée à Boukhara.

A la Conférence
des ambassadeurs

Paris 21. T. H. R — Dans sa réu-
nion à laquelle assistaient le maréchal
Foch, les généraux Wrygand et No'l t, la
Conférence prit connaissance des dentiers
rapports officiels îeços de Haute-Silésie,
et rég

'

a les modalités d'occupation par
la Pologne, des terri'oi-es de la rive droite
de la Vistule Elle s'occupa de l'sppfiea-
tion des traités-dû 19 août 1920, relatifs
aux frontières de l'Europe centrale.

Eu Haute-Silésie
Pari?, 21. T. H. R. — Suivant les

dern'ères nouvelles la conseil populaire
polonais de Haute-Silésie exhorte lus SL-
s
r
ens, sans distinction de nationalité, r

conserve г le calme et la tranqu 1 fié de-
vant les attentais commis dern èsement
par les organisations secrètes militaires
allemandes Elle invi'e la population ь

célébrer la fê'e nationale, sans cortège
ni manifestation publique.

LA CONFÉRENCE DE GÊNE5

Llemape accepte i
aux travaux

Gênes, 21. T.II.M.— le chan-
celler Wirth s'est rendu ce

matin à 11 h. auprès de M.
Uaeta pour lui remettre ta ré-

pense écrite, à la note envoyée
par les puissances de l'Un-
tente.
Dans celte réponse, l'Aile-

mayne déclare accepter de ne

pltis participer auж tru vaиж
de la commission qui traite les

questions russes.
Un déjeuner à la délégation

française
Gènes, 21 T H II — M Fscta, prési-

dent du conseil italien et président de la
conféi't ne - , a offert un déjeuner à la dé-

légation française auquel prirent part des

mini très italiens.
Une grande cordialité n'a cessé de ré-

gner pendant mut le déjeuner.
i e roi d'Italie à Géaes

Gênes, 21 T.H R.— Le roi d'Italie
arrivera demain matin ici.

L'attitude de la délégation
russe

Gênes, 21. T H.R. — M. Tchitchérine
a remis au premier ministre anglais la

réponse aux propositions des gouverne-
msnts a ! lies. Dins une autre note, la

délégation russe se déclare prô'e à faire

A ce sujet elle communique les
conditions suivantes : lo que les

dettes, les intérêts, et les intérêts ar-
riérés soient réduits ; 2o qu'il soit
accordé à la Russie une aide finan-
cière.

Le gouvernement russe déclare
être disposé à restituer aux anciens

propriétaires 1rs biens nationalisés
ou réservés. Dam le cas où ceci
ne serait pas possible, de donner

satisfaction aux revendications légi-
times des propriétaires à condition

qifits justifient leurs droits.
La déléga'ion russe semble vou-

loir faire comprendre que le gou-
vernement des Soviets ne peut pas
assumer d'autres obligations pour
les dettes antérieures, avant qu'il ne
soit officiellement reconnu par les

puissances intéressées.

Réunion dus commissions

Gênes, 21 T.H R.—Ce matin, au Pa-
lais Royal, s'est réunie la première sous-

commission de la commission des Irans-
un pas de plus pour la recher- h^ d'une.

. . .

ëo L'îion f.fin i» iiqnidcr les divergences.! I**» ' «"*«*» des communications fer

et accepter lesartic es 1, 2 et 8 du do-

cument annexé
avril.

au procès verbal du 15 j

Ш. Hisraud au Maroc

Alger, 21. T. II, R. — Le président le

République est parti d'A'ger et s'est

rendu en autombille de Tiz! Ouzou à

Bougie â travers le massif de la grande

Ksbylie, une des régions de l'Afrique du

rord les plus propres au tourisme.

loviaires.

En outre, s'est réunie la première sous-

commission de ia commission économique.

La catastrophe de fcastir

D'ordre du gouvernement d'A-
thènes, une mission d'ingénieurs est

partie de cette ville pour porter
secours aux victimes de l'explosion
de Monastir.
L'incendie continue sur plusieurs

points de la vil te.

L'insurrection antibolcheviste
s'étend en Géoréie

Des meetings
de protestation

dans toute la Grèce

Athènes, 2i avril

Dans toutes les villes de la

Grèce des meeting s'organisent en

vue de protester contre l'accepta-
tien des conditions de pai.t alliées.

(Bosphore)
M. Goimaris et

la Petite Entente

Athènes, 2i avril
NI. Gounaris, qui est attendu ici

dans la soirée de lundi, a eu à

Gênes de nombreux entretiens avec

les représentants de Sa Petite En-

tente, SWSS. Braiiano, Nintchitch,
Bénès au sujet de la paix orientale
et des frontières turco-buigares
en Thrace. (Bosphore)
i\l. Sterghiadôs

reçu par ie roi

Athènes, 21 avril

Le haut commissaire de Grèce à

Smyrne a été reçu aujourd'hui par
le roi en une longue audience. |î
r tournera à Smyrne après avoir

conféré avec El. Gounaris.

(Bosphore)

La conscription enCilicis
est ajournée au 5 mai

Le gouvernement kémalistea dé-
cidé d'ajourner jusqu'au 5 mai

l'appil sous les drapeaux des re-

crues de Ci'icie Les communica-
lions nécessaires ayant été faites à
Mouhieddine pacha, celui ci a de-

jà porté le fait à la connaissance
des intéressés. Les conseils de re-

vision continuent néanmoins la
visite médicale des recrues.

M. O'Coeaor

citoyen d'Athènes

Athènes, 21 avril

En reconnaissance des services
qu'if a rendus aux chrétiens d'O-
rient et de Grèce, le conseil mu-

nicspal de la ville d'Athènes pro
clama citoyen honoraire M. O'Con-
no r, député au parlement britan-
nique. (Bosphore)

Suivant une dépêche Т.Н.Il:
le « Temps» apprend que les in-
surgés remportèrent un succès
sur les troupes soviétiq ues, que
confirma £e| télégramme adres•
sé à l'état-major de Tiflispar
le commandant des forces bol-
ehévistes, reconnaissant les
difficultés de continuer la guer-
re contre les Géorgiens.
Tandis que des renforts bol-

ehévisies sont envoyés en Svn-
néthie, l'insurrection se pro-
page dans les autresprovinces,
notamment, à Cakataly, oit la
population désarma les con-

tingents bolсhecistes,
Nos informations particulières

nous permettent de confirmer cette
dépêche de Paris.Si le mouvement
continuejes bolchevistes pourraient
se trouver bientôt dans une si-
tuation très critique en Géorgie.

Ûans la fier Blanche
Une protestation anglaise

au gouvernement du Moscou
Londres, 21. T.H.R.-—L'expédi-

lion du navire de guerre britanni-
que Harebell fut trouvée nécessaire
pour assurer la protection des vais-
seaux de pêche anglais dans la Mer
Blanche.
En de nombreuses occasions, de-

puis le commencement de mars,
des vaisseaux de pêche anglais et
norvégiens ont été violemment ar-
rêtés par des embarcations sovié-
tiques.
Dans un ou deux ans, de pareil-

les actions furent entreprises même
hors de la limité de 12 miles que
le gouvernement des Soviets ré-
clame.
Dans le cas du chalutier Saint

Hubert, qui fut arrêté et confisqué
ie 3 mars, il existe des témoigna-
ges que l'embarcation était à 14
miles de la côte, tandis que dans
le cas du chalutier Magneta, 10
hommes de l'équipage furent noyés.
Le gouvernement britannique n'a

jamais reconnu la limite de 12 mi-
les. Mais, comme tous les gouver-
nements européens, il reconnaît la
limite de 3 miles.
Le gouvernement britannique a

adressé des protestations énergi-
ques au gouvernement de Moscou
et a demandé des compensations
anod les sujets britanniques lésés

#

En China
Pékin. Les troupes du général

Chang Tso Ling, gouverneur de
Manchourie, ont occupé aujour-
d'hui Pékin et Tien-Tsin. Aucun
désordre n'a été signalé à l'occa-
sion de ce changement des autori-
tés locales. (T. S. F.)

Le mariage du roi Alexandre
de Serbie

Belgrade, 21. T.II.R.— Le mariage du
roi Alexandre de Serbie avec la princesse
Marie de Roumanie sera célébré, le 4
juin à la cathédrale de Belgrade.

Un Livre Jaune
sur les affaires balkaniques
Paris, 21. T.H R.—Le ministère

des affaires étrangères publie un

Livre Jaune sur les affaires baika-
niques comprenant les événements
qui se déroulèrent de 1912 jusqu'à
l'armistice de Tchataîdja.

11 ressort de ces documents que
ia politique de la France fut d'à-
bord de prévenir le conflit, puis,
de le localiser eutre les Etats bal-
kaniques, montrant ainsi que ia
politique de la France fut aussi
pacifique en 1912 qu'elle le fut en

1914.

EN ÂFtlÉNiË
L'œuvre d'ensemencement

Le comité central de secours pour î'Ar-
ménie 11.0.G. tiendra à Erivan le 25 mai
sa deuxième assemblée générale annuelle.
Le gouvernement a constitué une com-
mission centrale pour lutter contre la fa-
mine. La superficie des terres laboura-
bles de Sa mère-patrie est de 850.000 dé-
ciatines. Le maximum de terres labourées
n'a pas dépassé par an 250 000 déciati-
nés 100.000 déciarives ont été eeseme-

cées, l'automne dernier et 150.006 seront
ensemencées au printemps.Dans les cir-
constances les plus favorables, l'Arménie
aura l'année prochaine 2 500.000 ponds
de blé et d'orge, en prenant en considé-
ration qu'une déciatine produit environs
10 ponds de céréales.
Mais ce rendement ne suffit pas aux

besoins de l'Arménie. La culture du со-

ton et l'exploitation des mines -de cuivre
pourraient aussi contribuer à sauver ce

pays de la famine.

Nouvelles de Roumanie
Bucarest, 21 T H.R. — Los professeurs

universitaires et secondaires polonais, ar-
rivés, samedi, à Bucarest, ont visité les
principales institutions culturales de Bu-
care t.

— Dimanche et lundi, les professeurs
polonais se sont rendus conduit par le
professeur Jorga à Valéni de Munte où
les paysans ont fait un accueil Dès cha-
leureux.

— Les travaux de la commission de
réforme de la constitution roumaine, con-

tinneront pendant tout le mois courant.
— On institue à Prague une commis-

sion chargée de la réglementation des
rapports économiques roumaino tchécos-
iovaques. La commission fait une enquèta
sur la création à Prague, d'une Chambre
de commerce roumano-tchécosîovaque.
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OU LE ÎSIVSE A PASSE
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LA COLONIE ITALIENNE ECHOS

Lundi soir 17 crt. cette active Société

italienne de déclamation a donné sa der-

ET NOUVELLES
COMMUNAUTÉ GRECQUE

Aujourd'hui S. S. le Patiiarche Me-

létlqs o'Ticiera en l'ég ise de la Sainte-

Y èrge à Galats,
— Le Patriarche œcuménique, accom-

III

Lés bolcheviks ont leurs raisons pour

rninerla science. Gomme partout ailleurs,
l'Université à Ivanovo Vosnessensk fut

également ouverte. Il y avait au commen-

cernent 150 professeurs et près de 6.000

étudiants. L'année dernière il n'y avait

plas pour 150 professeurs toujours que

quelques dizaines d'étudiants. La conclu-

sion est claire : le peupla déserte les

foyers de la science réservés à la bour-

geoisie et recherche une autre sorte de

science ..

Les bolchéviks ont demandé à la Faculté

de médecine de l'Université du Don un

programme pour le prolétariat, afin que

chacun, même illettré, paisse au bout de

deux ans d'études entrer à la Faculté de

médecine. Il fallait cependant pour com-
pléter cette blague du prolétariat, en-

voyer à la Facuité de médecine un spé-
cimen du cerveau de ces prolétaires afin

que la faculté se rendit compte de son

degré d'intelligence...
Même pendant le tzarisme l'Université

russe a été toujours démocratique ; ces

innovations insensées n'avaient qu'un but

de réclame, et tendaient à faire cioire

qu'on démocratise la scie.;ce en Russie.

La science est devenue un jeu... La po-

litique ruinait toujours les Universités

russes. On disait sous ie régime des tzars

lorsque il n'y avait pas de liberté dans ie

pays que les Universités devaient être

les foyers de la propagande des idées et

de la révolution. Enfin, la liberté fut pro-

clamée en Russie en 1917. On espérait
alors que l'Université se débarrasserait de
la politique, étant donné que chacun était

libre d'agir à sa guise. D'ailleurs, la ty-
rannie de la plupart des étudiants sur ia

minorité a éclaté de nouveau avec la

violence la pius acharnée. Les conflits
des partis et les grèves des étudiants de-

vinrent de nouveau un cauchemar peur
la science russe. Avec le gouvernement
des bolcheviks, le jeune ignorant fit son
entrée è l'Université ; sa tyrannie a anéanti

les traces même de la science, piétinant
toute initiative personnelle.
Rabinovitch, étudiant de l'Université

du Don, a été nommé commissaire miïï-
taire de la Faculté de médecine, il devait

contrôler les professeurs afin que ces der-

niers «produisent» ie plus vite et en liés

grand nombre des médecins pour far-

mée rouge. Rabinovitch s'est approprié
Je cachet de ia Facuité. Ii essaya d'irn-

poser au conseil des professeurs son avis,
sur la façon d'initier et d'examiner les

étudiants. Les représentants même de ces

derniers étaient révoltés par l'effronterie
de leur collègue, mais Rabinovitch leur

déclara qu'ils ne devaient pas oser parier
devant ie commissaire militaire, étant

étudiants dans une Université militarisée.
Pour adoucir l'arrogance de sa conduite.

Rabinovitch promit aux étudiants et aux

professeurs ia ration des soldats de far-

mée rouge.

Il était devenu presque impossible
dans ces conditions de diriger les clini-

ques et de continuer les cours.

Le professeur de la • médecine légale
iàe^mda un jour à un étudiant d'écrire
la formule de quelque médicament. L'é-

tudiant écrivit la formule du laxatif et

ajouta « pour ie camarade Trolzky ».

L'incident s'ébruita. 11 fut dénoncé en

haut iieu. L'accusé fat an été, le profes-
seur fut convoqué comme témoin à la

commission extraordinaire, tandis que
ie dénonciateur se vantait d'avoir Ira-

A r>oyr ie gouvernement du peuple
Valut. à

souverain.

Plusieurs étudiants 40ÎU dfs .

employés
du service des recherches Г'°-1 tiques. Ls

dénoncent, ils travaillent pour rà justice
révolutionnaire ©t ses commissions ел

"

traordinaires (tché-ka.) Eux mêmes, ra-

content, comment on fusille en leur pré-
sence « ces canailles contre-révolution-
naires ». Ces étudiants n'hésitent pas à

se vêtir avec les habits de ieurs victimes

exécutées. Us fout mieu-x ; ils prévien-
nent hs professeurs, à la velue des exa-

mens de leur qualité d'employés de la

tch ka, pour qn'ils sachent ce qui ies

attend, si l'examen ne donne pas ies ré-

sultats désirés.

Parmi ies bourreaux des tribunaux ré"

volutionnaires se trouvait un certain Pe-

ters. Les instincts sanguinaires de cette

brute valent d'être étudiés par les alié-

nistes. Voilà un homme qui faisait des

conférences publiques sur la révolution
sociale.. Plusieurs étudiants fréquen-
taient ces conférences sans dégoût,parce
que c'est au nom du pouvoir du peuple
que Peters a torturé des mii iers d'inno-

cents..., La majorité des étudiants se ré--

voltait contre l'attitude des admirateurs
de Peters mais n'osait rien dire. Que de

crimes ne commet-on pas au nom de la

liberté ! 11 est honnête de devenir espion
quand il s'agit de servir les apôtres de

cette prétendue liberté Voiià ia base mo-

raie d'un Etat, voilà sur quoi repose le

régime soviétique dont le caractère véri-

table est clair pour tous sauf pour quel-
ques délégués étrangers qui n'ont connu

la vie en Russie qu'à travers les portières
des wagons et n'ont observé ce pays in-

fortuné que dans les théâtres, pendant les
concerts de Chaliapine.

Professeur R. Agadjanian.

r.ière soirée pour ia saison d'hiver 1321-jp3gaé de sa suite, a visité hier le Bazar

22 et le résultat en a été des pius bni- \ de chanté organisé en faveur des aveu-

lants.
^ ^ jgles de guerre anglais.

Après une courte causerie de M. Raf-< _ m. Thomareïs, membre du conseil

faeilo Borghini quia passé en revue le j m jx te et président da parti populaire, est

parti pour Smyrne on compagnie de M.

G Gaian's.

CO^UNAUTÉ ARMENIENNE

travail fait par la U.F.I. son but et ses

projets pour i'avenir ; le rideau s'est ou-

vert pour la comédie en un acte «Ordi-

nauza» de A. Festoni, jouée d'une façon

admirable par M. Borghini père et fils,
un colonel parfait le premier et une tou-

chante ordonnance ie second ; par Ы.

Riccardo Acquarone, qui a fait du rô:e !

du soldat «Nieola» une maquette iir.pa

Le Patriarcat informe que demain à

2 heures et demie de l'après-midi une

cérémoniefunèb e sera solenneilementcélé-
l b'ée au cimetière arménien de Ghiehli,
.à la mémoire des martyrs de la nation.

yab;e de brio et de comique, et enfin P*n Gette cérémonie commémor.tive sera pré-
Mlle. Palma Nattenbmg, qui dans celui

de «Eivira» s'est d'emblée révélée une

artiste d'une finesse et d'un sentiment ex- [
quis. Les applaudissements pmdant la )
récitation et à la fin de ia comédie, les \
larmes que le jeune artiste et son parte
naire M. Louis Borghini ont sa faire cou

rsidée par S. G. Mgr Mesrobe Naroyan,cx-
locuni tenens du Patriarcat.

— L'Union économique rurale s'est réu-

| nie hier pour procéder au renouvelèment de
s son conseil. G ï dernier a été constitué

1 comme suit : MM. Garabcd Nourian,
l président, Sebouh Stépanian, vice-prési

à bien de spectateurs des deux fceXcS ;
. dent, Léon Khtdirian, trésorier, et Yer-

vint Manoukian, comptable.
ier

témoignent de ia bravoure de ces deux

jeunes «Giiettanti».
Gomme seconde pièce le programme j 4

~

portait ia comédie en deux actes tte Glu- Apre» la Conférence de Kars

seppé Giaeosa «Acquazzione in monta-j Monhtar bey, représentant kéva'iste à

gaa» dans laquelle jouèrent avec M. j Tiflis, a été chargé par ;e gouverneur nt

Borghini père et fils et Acquarone Rie- \ d'Angora de négocier des accords com-

cardo les actrices dilettantes bien con-1 piémentaires avec les Etats du Cauc sè

nues Mad. Eivira Acquarone, Mlle. Ri ta ? participé à la conférence de Kars.

Marchesi, ainsi que M Mario Acquarone i Le3 exploita dS3 Lazes
et M. Paolo Montenotte, dont le pseudo- rT . „ ,

nyme fait entrevoir une étroite patentée j rappoit au Paibaicat du Pnanm

avec 1'«Eivira, de l'.O.dinanz.». ïouî aenouce que des briganla la»» ont de

furent vivement applaudis dans leurs № |»OiVMKt envahi e vihage Neohor kl (d,o-

mais nous devons quelques mots en I de Dercos; et enbvé aux village»»
les,

au jparticulier pour M. Montenotte, qui
rendre au vif le guide suisse Stsiger
son accent de parfait allemand.

Nous ne pouvons passer sous silence
la petite exposition des quatre charman-
tes scènes de théâtre composées et exé-

entées par M farch. Carlo Porta, prési-
dent de ia U F I. pour les pièces que cette

Société compte donner bientôt. Par elles

; 2,000 livres turques.

par i L'gg^nce Hâvas inaugure
son premier poste ds T.S.F.

Baenos-AyrèS, 21 T II R.— La presse

argentine, relevant l'inauguration dn ser-

vice intercontinental de l'agence Havas,
commente en termes élogieux l'initiative

de cette grande Agence d'informations,
|ma;quant un essor de ia T.S.F. permet

M- Porta s'est proposé de ramener dans \ ^агд aax journaux argentins d'être ins-

notre ville la décoration théâtrale aux | tanîanéœent renseignés sur tous les évé-

saines traditions des grands décorateurs ?nements importants de la vie européenne
italiens et a su faire comprendre com-. Les premiers téiégranthes furent échan-
ment ies appliquer même sur une petite | gés entre M Poincâré, président du con-

sei.l français, et Ь gouvernement de hseche telle que celle de la Société Ope 1

;aia Isaiiana, qui gracieusement donne

l'hospitalité à le U.F.I. 11 serait vivement

à désirer que cette petite exposition se

répète ai leurs pour la réjouissance et l'e-

difieation d'un plus grand public.
Et pour terminer nous dirons encore

que la salle de i'Opsraia était comble et

que parmi les nombreuses personnalités
de la colonie italienne nous devons citer

S.E. le général Bassignani et Madame,
S.E l'amiral Pepe, M. le Consul Juge Tri-
pepi et famiiie ainsi qu'une b filante re

piésentance d'officiers italiens.

R
*

publique Argentine.

Une société agricole à Adana
Sur l'initiative d'un prince égyptien

пэ société au capital de 150 000 livres

Sterling vient d'êfie constituée a Adana ;
elle s'occupera d'entreprises agricoles.

Arrivée
| M. Philippe, bien connu à Péra. est

l arrivé de Paris par l'Orient-Express et ex-

j pose en ses ateliers ies modèles d'été ce

lia dernière mole.

compiot monarchiqui
en

russe j Д PriOPOS D'UNE
CONDAMNATION

{1 ) Voir le Bosphore des 12 ei 15 avril.

Varsovie, 19 avril.

Après la conférence de l'année der-

nière des monarchistes lusses qui a ru

lieu à Reichenhail ieurs agents commu n-

eèrent à développer une vive activité

parmi les réfugiés russes en Po'ogne. Au
mois de décembre de 1921. fut créé un

comité sous le nom de «Comitéd'union»,
qui a commencé les préparatifs d'une
action militaire. Dernièrement ies au o-

rites polonaises ont acquis des preuves

que cette organisation tend à fomenter
des troubles sur la frontière po'ono-iu se.

d'un caractère menaçant la paix exis

tante. Pour mettre fin à ces agissements,
il fut décidé d'expulser en dehors des

frontières polonaises tous ces agitateurs
russes qui ont abusé du d oit d'asiie.

Ainsi expulsa-t-on une vingtaine de pér-
sonnes, parmi lesquelles nous trouvons

les noms du général Machroff. généra'
Now<koff; colonel Zakutin; со onai baion

voa Ungern Sternberg, colonel von L ng.

ancien procureur В H n- ehs mann, Mon

Lubimoff présidente de la Groix-Roug^
russe et certaines autres.

Le journal Courrier annonce qne Tac-

lion de Mme Lubimoff fut soutenue par

ie groupement monarchique russe de Pa-

ris et que récemment eile a ob enu de

cette source 70 mille franc?, pa plus
c'est justement à son adresse que le gé-
néralWrangel a envoyé un décret nom-

mant ie général Now koff, commandant
en chef des foret s armées j usses en Pc-

logne, décret accompagné d'une instruc

tion détaillée pour l'organisation clandes

tine des monarchistes russes et d'un plan

d'organisation d'une révolta dans '■&$

provinces limitrophes de la Pologne et de

ia Russie.
Ces agissements des monarchistes

rosses en Pologne ont. fourni madère à

discussion dans une séfincedes c ommis-

sions des affaires étrangères et de ia dé-

fenoe nationale à la D.èto de Varsovie. l-p

discussion a abouti à une résolution, ac-

ceptée par le président du conseil, qui
recommande au gouvernement po'onais
d'informer ies gouvernements des pays

participants an conseil suprême intéral-

lié et l opinion publique en Europe sur

les agissements des monarchistes russes,

et exige le renforcement de la surveiL

lance de la frontière polono russe ainsi

que des éiéments allogènes en Poiegne
qui se permettent de créer des organisa-
lions politiques clandestines,

A la suite d'une p'ainta du Ghékhu!

isiamat, Ab-iullah Djeydét bey, directeur
du périodique 1 tté-r ire et philosophique
Idjlihad, a été condamné à ni enprison-
cernent de deux ans pour avoi publié au

mots de mars, dans с Lté re vue en artic e

q i a été jog-offensant r our ia relig o".
Par ce que nous en savon?, et étant

drncé le caiactère du périodique en ques-
iion où ies auteurs traitent do graves

problèmes dans un esprit do er tique
purement littéraire ou philosophique, il

nous parait que ia peine de deux sn-

d'emprisonnement infligée r u Dr Abdui-

iah Djevdet aurait pu è-.re adoucie si I on

coas dôre, eo la matière, moins la lerre

que l'esprit.
Cela est d'autant plus vrai que f

Péijam-Sabah qui a leprodui l'article de

>4djt had n'a été condamné qu'a 10 Ltqs
m'amende.
ii пз nous appa; tient cert s pas d-

discute ni de juger au sujet d'une élu e

concernant la religion islamique, <r-

core moins de louer ou ds cornb tire

tel e opinion plutôt qae telle autre. Mas

dans la défense des idées et des prieci p.- s
nous ne pouvons que rappeler con bf n

Zola avait peut-être raison de fasref sitnue

cette devise : * Tout di e pour tout cor.-

m î re, pour tout guérir ».
Nous aimons dt ne à croire que le soo

verain ne ratifiera la condamnation du

Dr Djeyd.et jjey.

CHRONIQUE SPORTIVE

La ioia a taftaiiiipli
Les combats d'aujourd'hui.
Zeïnel-Stavros. — Sava-Lulus

Les demi-finaies de la compétition
des weSters.

La ravanche Artine-Fayoile
Les maiches préliminaires

Le G. В G. donne aujourd hui au

Théâtre Ghantecler sa dermèœ réunion

de boxe — on tait, peut-être, que cette

société sportive s'installera prochainement
dans un nouveau local, ie Sporling
Palace, actuellement en construction,
place du Taxim.

Le poids iéger Zeïnel (turc) futur ad-

versaire de Maz oum, rencomrera en 10

reprises Stavros, ancien mi-moyen des-

cendu à la limite des poids légers.
Un match-revanche de 10 rounds op-

posera ies poids mi-lourd Sava (grec) et
Lu lu-- (français).
Deus autres combats comptant pour

les demi-finales de la compétition des

weiiers mettront aux prises les boxeurs

non-èiiminés aux combats précédents.
'Adil (Turc) rencontrera en 10 reprises le

nègre Sabri t élam et Pascalian (armé-
nien) le Turc II кmet.

Une intiressante rencontre sera incon-

testablement le match-revanche que se

disputeront ls Français Fayo le, licencie

do la F.F.B. et notre brave poids piume
Artîne qui marcha de succès en succès

1?! DE !i

ART NE

et dont on nous annonce les prochains
combats contre Jules Camzq des scouts

fiançais, et Scott, de l'armée anglaise. On

FAYOLlE
sait que lors de Seur première rencontre
Aituie eut l'avantage aux points alors

que de son cô'ê Fsyoiie s'attirait les fêli-

citations du juiy pour sa bsiie conduite
durant tout le ma'сh

Les autres numéros du programme sont

ies rencontres ;

A'zog'ou (g;ее) contre Enmèr (torcQ
8 round- de 2 minutes en demi-finafe pour
ie championnat dos poids coq.

G umakidè? contre Naz'reteuS repri
se? de 2 minutes.
Alberto contre 11-ïg on 3 rounds.
Andréa contre Sotiri également en 3

reprise.-; de 2 min u" es pour Ks élimina-

toires du championnat amateur des poids
minime membres du С В.G.

La pe ée o'ficié le aura lieu ce matin à

1С h e. la visite médicale à 1 h p.m.

Fouinard

En pipi lignes
-- M. ^xipîaris, député de Thracs à

[a Chambre grecque, est apriyé ,en notre

vdle.
— Le lieutenant Katchiotl, la mejor

Zerva et le sous-lieutenam, Tch kni.de 1^

défense nationale grecque, sont partis
pour Smyine.

— G'est .daps ia prison centrale de

Bosiandj'k qu'expiera sa peine le lieute-

nant Styiianesi condamné à ans .do

prison par lo cour mardale anglaise.
— M. Milliar ssi, ex-consul grec,a éie

carbonisé au cours de l'm endie de i'hô-

tel Impérial à Ток о et dont nous avons

déjk parlé,
— Paris, 21. T H.R. - L'ayj&ieiij- frap

çais Poirée gagna brillamment à la course

d'hydro'aVîohs Маг^Ше-МоЪзсР-^"» r=eiЦе,

La général Séménoff a failli être

lynché par la foule

Washington, 21 T. H. R.~Le généra 5

russe Sésnérïoffj mis on liberté sous eau-

tioït,. è re lynché par la foule des

Ameiicr ins tt les réfugiés lusses.

Seoliûi! soiisoiairs
gв la us iprioi) du

P°'8i!a 's
A \ 1S

La section consulaire de la délégation
du gouvernement polonais auprès de la

Sublime Porte avise ie pubuc que d'à-

p è- l'article VI du traité de paix entre la

Pp.Tgn--, la R ssie et l'Ukraine du 18

mars RLi, ie dernier délai pour Гас-

comp tssement de l'option en faveui de
la sujétion polonaise est fixé au 30 aviii

1922. Les personnes d'Origine polonaise
cori'o mément au parsg-aphe 2,article VI

du traité, qui ju-qu'au 30 avril 1921
n'ont pas été inscrit, s dans ies fi- ras de

la population stable sur . le territoire de

j'aepi' n royaume, qui „n'ont p s obtenu

ie droit d'y êhe igsgî des et qui n'out pa
été inscrites dans les communes qrbai-
nés ou rurales ou dans ies registres hé-

raliiques sur les terres de Tancieu tin

pire rut-se, faisant pariie de la Républi
que polonaise et qui au 30 avril 1321 se

trouvaient ев dehors dts frontiè es de

|a Pologne, de la Russie et de l'Ukraine
sont priées dg se présenter le §0 avril 1922
au bu etu de la sectich consulai?e.de la

délégation du gouvernement polonais au

p ; ès de ia Stiriime Porte dans le but

d'accomplir leur option. Les intéressés sont
avisés qu'il est nécessaire d'apporter avec
eux tons les sjcgâmeptf en leur ppsseg

PRESSE TURQUE
Manœuvres et menaces

Le Tevhidi-Efkiar blatère et

fulmine à nouveau longuement
dans son article de fond d'hier
contre le Patriarche Zaven, contre
!a presse arménienne et exhorte
instamment les Turcs à accomplir
leur tâche patriotique en prépa-
rsnt leurs moyens de défense »

Voici en qui Ь termes le Tcvhid
termine son appel sinistre :

La lutte nationale ne consiste pas seu-

iernent a battre las troupes grecques en

Anatolie. Nous ie Turcs de Constant!-

nople nous avo'ns encore d'auties so.ries

de luttes. II importe que nous soyons

p ôts à tout moment à nous protéger con-
tre les traîtres qui tous entourent. Les

déclarations du Patriarche, les -lameurs

les journaux arméniens nous causent
une satisfaction, car elles nous ont rap-

pelé des devoirs que nous semblions
avoir oublié ces derniers jours. Nous ne

sommes pas des gens à laisser noire

lâche à moitié accomplie. Nous allons

persévérer dans celte voie. Voyons qui
en pâlira.

Fiches de consolation
Ulléri se console de ce que Ь

Turquie a perdu de vastes terriiôi
rescar elle y a gagné sa natioaa-
lité. Ce journal se demande si

réellement Ь Turc est rétrograde,
dégénéré et pour prouver le con-

tr aire il jette un coup d'oeil sur ia

période du Sultan Hamid.

Quelle différence entre le régime ha-

mULen et le régime actuel (!) ii est vrai

qu^ les éco'es supérieures sont encore

très arriérées. M ris les étudiants et ies

étudiantes ? Si notre pays n'avait pa-.

été ruiné si nos routes n'avaient pas

été dévastées si notre budget n'avaient

pas été épuisé, ces étudiants et ces étu-

diantes auraient aujourd'hui accompli des
p"odig s (!)

Mais nous ne craignons rien. Du moins

le nationalisme s'est éveillé cln-z nous.

Rien ne saurait résister contre ce réveil,
contre ce flux débordant ni les armées cie

la Grèce ni ies ardeles d'Ali Kèmal ni

les actes de D :.mad Férid.

Pourquoi n'avoas-nous pas eu jusqu'ici
des douzaines de Lieu к whz d'lb?en de

Bjornsen, de ces grands esprits qui im-

mortajisent leur nation ? C'est, la faute do

nos institutions basées sur une mentalité
urannée. Mais H courant a changé. La

nation torque aura désormais ses Pcin-

oaré, ses Wirchoff, ses Zola et ses Dar-

win...

PRESSE GRECQUE
La Grèce

et l'opinion hellénique
M. Gounavis, président du conseil des

mi istrés grec, sera dans que'ques jour*
de letour ci'Athèn-?s L'assorr.btée nationale
se réunira aussi'ôt pour aborder la dis-

cussion sur in question g ceque. La ré

ponse à ia note des puissarers sera

donné- sur .a base de la décision da

l'assemblée.Les journaux grecs de notre

ville relèvent à cotte occasion que ia :-o-

lotion du-problème ne dépend pas de ia

réponse de Mousiafa Kémai, mais b en

de Taccue ï, qui sera fait à M Gonnaris
«. Ou l'assemblée dit-le N'oloyos te-

coptèca le point de vue de M. Gcunsris—•
et dans ce cas sera déchaîné lé moave-

ment séparatiste pàrlqât où i'neiléni-ш
est en péril— oj bien el e le renversera.»

Le Proodos écrit dans le même sens.

PRESSE ARMENIENNE

Que veuleut-ils dire ?

Le Djagadamard consacre son

article ue fond à l'attitule provo-
cante et aux publicatio s malveil
lantes des Tevhidi-Efkiar et des

Yakil à propos de l'assassinat des

deux unionistes et déclare que de-

puis trois jours aucun pubdcLte
turc n'a eu le courage de protester
contre ces oianifesthtiôn^ eii énées

de aine et def-matisme.
Notre corfière en conclut que

tous sont alors d'accord et que
ce ux-là même qui gardent le si-

lence approuvent dans leur for in-
teneur ce que les autres affichent

publiquement.
Le Tcvhid de sinis're mémoire n'a pas

encore vidé tout son carquois. Les jour-
паях luicsqui ont j >ué et.jouent encor-- e

néfaste rù'e aVxc.tfiteur d - : im-sses tur-

ques se st.pt donné pour à h de .vancti-

fier les criminels les p us abjects et de

préparer de nouveaux desasires Les de-

clarations suivantes du Tcvhid sont fort

s gr. ficatives : « Dans tous les cas, L

con inu tion de ces assassinats-vont рог-
ter beaucoup pius grand préjuJ ce à

eurs auteurs 11 à leurs instigateurs qu'a
nous-mêmes... »

« Nous connaissons la façon de nous

défendre fit les n oyeps de n.ettre d fini-

tivement un. terme à ces crimes... La pa-

ri lice du Turc n'est pas iii.mitée. » Q .e

veulent-ils din ?.\lais tout d'abord qu'est-
H arrivé ? D их fameux Turcs con-

damnés à mort par la cour martiale de

Conslanlinople ont été tues ou b essfs

a Berlin. Aucune information précise .au

sujet dès ailleurs dp ce meiinre. M is

les pub'.cistes turcs se sont d- j^ ér gés
en j igas < t excitent les masses Iniques
contre ies Arméniens et rontie les Giees,
mai fis n'oub i- nt pas s'é endre ion-

guement sur h b i graphie de ces drmx

ç martyrs s et sur leurà méfiits, Un au-

' tre journaliste turc de dire « si Behaeddin

! Çhakir avait été déféré à la justice, il au-
raff èt peut-être condamné à une fore

grave pénalité. » Ce sont e s t: êmes

poblicistes qui avouent que ILhaeddia
Ch' k'ir fut un piuxisan acharné de i'ex-

termination de tous ks partis politiques
arménu ns dans toute l'Anato'ie et a ie

premier insisté sur la nécessité des dé-

porlations des Arméniens et convaincu
la siège centrai du comité Union et Pro-

grès.
Le simple essassinatr de deux monstres

à face humaine déjà con lamés à mort

par la gouvernement turc quel rapport
psul-ii avoir avec les peuples de Sa Tur-

quie, avec ieu's relations et leur avenir T

Que veulent-ils donc dire les journaux I
turcs ea mê ant le turquismé, l'islamisme
à des faits ordinaires et en donnant l'a-

larme ? Ni les Arméniens, ni les Grecs,
ni aucun peuple vivant on Turquie c'o"t
eu l'idée de menacer le peuple turc. Où

va aboutir cette folie, cette rage d'exci-
ter des peuples contre des peuples ?

LA SCÈNE Ef L'ECRAN

La " FilariîïBiiioa
" de Bucarest

C'est ce soir à 10 heures très précises
qu'aura heu au Noaveeu Théù re l'uni-

que concert tymphoniqae que le grand
orchestre roumain « La Ffiarmon'ca » de

Bucarest donnera en notre ville.

Le public efrt instamment prié de ve-

nir exactement à l'heure annoncée puis-
que les portes seront fermées au com-

mencement du concert.
Voici le programme de ca concert qui

sera, dirigé par le Mo Georgesco une vè-

ri!?b'e sommité muslc -rie ami intime et

collaborateur de Richard Straas.

1) \Vcher Ouverture d'Eurianthe.
2) Beelhowen 5me Symphonie en UT

mineur.
3) Enesco Première Rhasodie Rou-

maine.

■ï) Glinca Karin.ricaya fantaisie sur.2
airs russ-'s.

5) Tchaïkowsky Ouverture eolennelle
1812.
Location au nouveau Théâtre.

. DERNIER CRI
de la cinémàiographie française

fcl DÛRADÛ
par Marcel L'Herbier.Film Gaomont

Ce film marque une date dans

1 histo rs du cinéma, parce qu'il
apporte de beauté, de nouveauté,
de grandeur, par sa conception har-

die et sa réalisation magnifique.
C'est une grande et belle œuvre en-

cadrée dans des décors riches et

composée d'un agiéable mélange de

sentiment* très tendres et de dou-
leurs de l'histoire éternelle de ia vie

et oe l'amour,
VENhZ .. VOYEZ.. JUGEZ...
ce chef d'oeuvre que représente le

C'NEMA ETOILE
à partir de ce lundi 2h avril

Grand. Ciné Pria tania
du jeudi 20 au dimanche 23 avril

Spectacle ëxc us!veinent pour
familles. Deux matinées à 4 h R2
et à G h 1[2

« К BELLATRE
Drame d ? la vie sociale en 4 p.

joué par Do oihy Dhbon à 10 h 1,2.

Spectacle de V ..riété avec le con-

cours d l'opérette russeLa dame
de chez Maxim. Entrée libre.Con-
scmma ri n obligatoire.

i

im

A partir d^ce lundi 24 avril

au

CINÉ AUPHI
ILE

Petit Café
désopilante et cocasse comèd e

en 6 PARTIES
La demEre création

du comique mondial

—MAX LiNDEli—
2 heures de ILui-rire

e»

m. m

Ciné PALACE
présente

ce lundi 2A avril

COCAÏNE
(LA MORTE VIVANTE)

avec HENNYFORTEN
Suppiêmcn, au CHARIOTprogramme :

emigrant

Prière à nos correspondants de

n écrire que sur un seu! côté de

i
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COURS DES MONNAIES i

L'Or 638

Banque Ottomane 280 —

Livres Sterling 638 —

Francs Français 268 —

Lires Italiennes 155 —

Drachmes 89 —

Dollars 143 —

Lei Roumains 21 25

Marks 10 —

Couronnes Autiich. 24{40
: <evas 20 50
COURS DES CHANGES

New-York 69 —

xradres 642 —

"'ans 7 40

Genève 3 55

лота

ithènee
lerila
jeune

12

! 187
4000

70

lofia 97 —

Pccaresi 21 25

imsterdam 1 81

■rague 34 —

ACTIONS
Anatonie 6 o;o Dq 15 10

Assur.Génér.de Consipie < 6 75

yaîia Karaïdin t

Banq Irnp.Ottomane i 51 —

S rasser .Réuniesfac-tions) « 37 50

< * (Bons) « 26 60

Timëats Réunis € 18 50

lerco: (Eaux de) С — —

Droguerie Centrale €

léraclée €

Cassandra Ordinaire С 6 25
< Privil. € 6 25

linotefie l'Union € -

Régie dos Tabacs € 35 —

Tramways f 28 —

« Jouissance 1

LES CONTES DU «BOSPHORE»

FiËL Ш L'AMOSOSS Le maréchal Mre
au! Etats-Unis

Wasbi igiou.
! Mine Joffre ont

El mainlcnanl Ion cœur s'est entrouvert
[au mien.

Tu m'aimes ! Mais il n'est plus temps
[qu'on me délivre ; i ,, T , . .

»
' Washington

amour, plus grave .

ь
.

[et plus ancien i

Qui t'avait précédée et ne peut le suivre rsnd, à 1ч cérémonie dô «ci planta-
Je porte un vague

- Le maréchal et
isité la tombe deL terminée par

Ils ont assisté avec i dations entre

U RE
La conférence de Dainy a échoué
Paris, 21. Т.Н.R.— On annonce

que la conférence de LLlny, s'est

I l'ambassadeur de France, M. Jusse-

Comtesse M. de MoaHles

(Les Vivants et les Morts)
Tout à fait par hasard, ce matin-là,

en fouillant dans son coffret à souvenirs,
elle avait retrouvé parmi d'autres vieii.es

choses, sa lettre à lui, la dernière qu'elle ; Qçn j ra j.
ent. reçue. Les caractères avaient beau-1
coup pet du de leur netteté première, ksj
feuillets n'étaient plus aussi blancs, aussi
satinés ; mais avec un peu de patience,
on pouvait facilement découvrir encore

l'arabesque d'une larme, qui était tombée

peut-être à son insu, là bas, tout près de]
la modeste signalât e

Le grand soleil d'ambre et d'or, des \ Chambra des

tioti d'un arbre dn Home Lafayette.
A la session du Dar Congrès, M.

Rowe, l'ancien directeur général
de l'Union panaméricaine, a insisté
sur la nécessité d'une entente entre

l'Amérique du Sud et l'Amérique
et célébra les exploits ac-

complis par ks grands héros de

Ices contrées durant les périodes
i révolutionnaires. (T.S.F.)

se i Le budget naval des Etats-Unis
Washinston, 21. T. H. R. — La

représentants adopta
derniers jours d'avril caressait douce-; hier par 2/9 voix contre 73 le pro-
ment ses petits pieds cambrés, comme 'jet de budget naval comportant des
ceux d'une mousmé nippone. Dans le'

jardin se mêlant au parfum des premières
roses.et des' derniers.filas, on 'entendait j <*ouversement snr
monter le rire frêle de sa

blement blonde, b onde cou

vait été, e : ie, dans le printemps de sa

jeunesse. E'ie no l'écoutait pas ce rire.

Il s'était trouvé que la lettre qu'elle te-• ment,
nait en main, datait d'un avril déjà vieux s

de plusieurs années, mais qui avait dû \

être aussi capiteux, aussi énervant quel
ce

cou

au clair de lun . N'y avait-il pas dans j

crédits de 270 millions de dollars.
Ce voie constitue une victoire du

fillette edora- sb
" ceux 4"» dési*

"

,
,

Irent restreindre les effectifs de la
nime tic i?.-] .

_

i marine au-dessous de ceux prévus
î par la Conférence du désarme-

Enfants russes en Belgique
Bruxelles, 2Î. T. H.R.—A la i

semaine prochains sont
lia

ai-eiui dont la volupté preaait son corps, ; .

оюш8 un léger voile de grze, le soir, i ye ia

„u clair de lun . N'y avait-il pas dans tend us a Bruxelles quelques cen-

i'air un peu de ce reproche non formulé, 1 taines d'enfants russes que la dé-

légation de l'Œuvre de secours aux

enfants russes est allé chercher à

Varsovie.

La Bourse
Paris, 21. T. H R.

dê Paris
— Marché hésitant,

fî-dros rôdai tes; au parquet, les renies

françaises en général sont un peu p'ns
soutenues que ia veille. Les chemins de

fer, j. s valeurs d'élec* fieffé, de naviga-
ion et de tran-ports roit parmi les plus
ésisUn'es. Les devises étrar<gè"es accen-

ruent leur reprise.

qui erre, s'infiltre et vous abat, dont on'i

sent le passage à fleur de peau et que'

jamais, jamais on ne saura saisir au voi?
(

Et puis, pourquoi s'étaff-ele fippliquc-ej
à ignorer son existence, pirsqu'ils vi-j
valent toujours dans la même ville? j
Aujourd'hui que le temps avait ac-]

compli son œuvre
• fatidique, elle-même ]

aurait été embarrassée de répondre à cej
pourquoi. ]
Voilà, de part et d'autre on s'était tu ; \

puis l'habitude avait été prise du silenca , f ,. .... ,

et ies années s'étaient ajoutées aux an- ] serent, jeudi soir, une maniffsia

Une manifestation
des communistes allemands
Berlin, 2. T.H.R.—Les commu-

nistes et ies socialistes indépen-
dants, conformément à la décision
de la Iilme Internationale, organi-

nees.

г mouvement maritime
et les ports soviétiques

L'activité relative de ces ports a sur

otre marché une influence indiscut blé,
a plupart d'en ra eux se ravitaillant,
depuis l'armistice, sur notre place
Quelques-uns des bateaux; en décharge-
uent dans le port d*. Novorossisk et dont

mus avons parlé dans notre numéro du

ier avril sont revenus chargés de ma-

ères premières en échange des m-зг-

handi-es embarquées en Angleterre, à
otb-rdam et à Hambourg.
Dans la quirz >ine écoulée sont poitis à

iesUnaticn de Novorosshk, chargés de

rodai s alimentaires et de manufactures,
>s bateaux : Nicolaos (grec) 5000 ton ,

lichael Archangel (serbe) 2.500 ton.,
d'os (grec.) 6500 ton., Lucie (esihonien)
000 ton , Panayoiis (grec) 20C0 ton.,

Dimilrige (-.erbe) 1600 ton.

A signaler une forte demande de ba-

eaux pour le transport de cargaisons
entières à destination de Nicoî&ïeff. Ra-

ediaark Sébàstopol, Мзпапро!, Novo-

ossi к et Poti, à raison do francs 82-33

a tenue, net de tous frais déport.
D'après les informations fournies à son

. tour par le S[8 Michael Archangel sont
réparées à Novorossisk, pour être em-

barquées à destination de i'Eu'ope occi-

dentale, de grandes quantités de matlè-

es premières ; ciments, p?aux brutes,
aines, boyaux salés, cuirs, bois divers,
mirç-si de fer, mangasène, tabacs, etc.

Le trafic entré ies ports russes et les

•orts d'Anatolie jusqu'à Inéboii est assuré

par 5 bateaux sous pavillon soviétique
ouge, avec Odessa comme tête de li-

que et escales à S-bastopol, Kertch,
Novorossisk, Batoùm, Tréb zonde, Kéra-

unde.
Le S[S grec « Mtkedonia » 200 ton. a

té confisqué par les autorités de Se-

«sbastopol en représailles du torpillage par
n vaisseau de guerre grec d'un bateau

Se même tonnage- chargé de marehan-

dises pour le « Vn.sterg ».

Avis important
La Délégation Commerciale pour

з Proche Crient de la République
Socialiste Fédérative des Soviets

de Russie (R.S.F.5.R.) porte à la

connaissance de Messieurs les ar-

nateurset capitaines des bateaux,
Compagnies de Navigation et

tgenees Maritimes ainsi que de

fous ies intéressés, que pour en-

rer dans les ports russes de la

.1er Noire, il est absolument né-

éssaire que ies navires marchands
soient munis d'un permis spécial
délivré à cet effet par les Repré-
sentations Commerciales de la

f.S.F.S.R. à l'étranger.
Les navires marchands n'ayant
as ce permis ne seront pas
admis dans les ports de la Russie

est seront retournés.
En cas de tentative de vente iiié-

qalc les marchandises importées
seront confisquées.

tion en faveur de l'unité du pro-

Qu'avait-il pu devenir ? Elle mè ne dejlétariat contre les puissances capi»
quelle vie avait-el e vécue? Un jour cé-| talistes.
dani à un mouvement d'humeur elle s'é-j Le Temps évalue à-cinquante
tsit mariée, d 'une façon inattendue, près- j mj j9 personnes le nombre des ma-

communistes ei

que brusque, cfc es choses en étaient res

tees là, du moins pour elle. j
Et cependant, aujourd'hui devant cette I

lettre presque fanée, écrite quelques se»?

mairies avant son coup de tête, elle re-1

nifestànts.

Un aooidenî île chemin
Londres, 21, T.H.R.

la
Un terri-

devenait la jeune femme pale derrière sesjb 'e accident a eu lieu entre Loa-
bandeaux de madone, la jeune femmeЫ гез e| Manchester à un express

: yeux naturellement bistrés avec des qui marcha-;t à toute vitesse. Trois
"s rt '"nn nnhlMM" « «f ri"-Qes voilures furent renversées.traits d'une noblesse impériale et si dé

iicate, si sensible, si fin* ! { ^ , ,
-

Du fond de son être, une voix montait, 1 Q iioî ff ,,d к ià a

calme, reposée, avec quelque chose d'au
delà dans ia timbre, et c'était cette voix s

qui lisait maintenant tout haut :

г Oui, tu me regretteras un jour, non
pas pour les caresses que je t'aurai don-

nées; le premier venu t'en aurait cer-

tainement offert de meilleures, sinon de

plus savante?. Ce n'est pas rua faute si

tu as été la première femme de ma vue.

Mais, £our cette affection profonde et

quelque peu « sauvage » qui ne s'est

ja ais démentie.
/
« Tu m'as tendu à d'antres femmes,

d'urr geste las, las comme ceux que i'on

n'esquisse que par acquit ds conscience :

« Va-t'en, m'as-tu dit, vis comme tous

ceux de ton âge, rends-toi digne de por-
ter le nom d'homme, car tu n'es qu'un
enfant. Et qui sait peut-être plus tard

lorsque tu me reviendras, sauras tu

mieux aimer, mieux conquérir la femme

que je suis ! »

« Je n'ai pas suivi tes cor.seils. Ja n'ai

pas voulu qu'une seconda d'ave-ug e fai-

blesse mette l'irréparable entre nous. Et
tu as vu da la lâcheté, là où il n'y avait

que de l'amour.
J'ai souffert, et tu n'as rien su de ma

douleur. Mes heures les plus sombres, ii
me les a fallu vivre seul, et je l'ai par-
donné.

Tu m'as dit ; < Crois ! » et de toutes!
ies paroles, j'ai fait des dogmes à ma"
foi. Mais d'autres sont venus, qui m'ont
souilié, lâchement, bassement, mesquine-
ment souiiié et tu as cru en eux parce

quo je t'avais suopliée de n'en risn faire

Tu as eu le courage de prendre la dé-

fense de l'étranger, contre moi, ton ami

des heures sombres. Je ne t'en ai pas
vouiU. Pour moi, n'étais-tu pas au des-

sus de toute humanité ? Et ies trésors
d'amour que ton orgueil a dédaignés, sont
d meures intacts. Va ! que nulle inquié-
tude ne hante ta pensée. Je sais qu'un
jour viendra cù tu pourras comprendre,
que jamais, jamais je n'ai été contre toi.

Je me retourne vers mon passé, notre

passé, je ne vois aucune actiou, aucune

parole, aucun geste que je doive regretter ;
et ja ne me repens pas de l'avoir trop,
beaucoup trop aimé.

» Je ne te Réclame plus rien ; Je suis

devenu celui qu'aucune altitude ne bksse,
qu'aucune jalousie ne torture, qu'au-
cun désir n'effl ure. Un jour d'oeto-
be tu fis ce miracle: par toi, je
fus homme en l'esprit. Eu une se

Conde, je compris, comb.en j'avais eu

tort de croire, qu'il suffisait d'aimer pour
faire naîcie l'amour. Et je t'aimais Gom-
bien? faut-il te le répéter?

« î ourtant aujourd hui, lorsque par ha-

sard, tu laisses tomber une caresse de tes

lèvres, est-ce drôle, je ne l'accueille plus
comme une eharibq mais un symbole p
reil à celui delà mvine eucharistie.

« Quel nom donner à ce sentiment ?
Est-ce de l'amour? Peut-être, mais un

fût bondé ôde
i passagers, ks voyageurs furent mi-
J racuieusement sauvés et on ne si-

goalô aucun tué.

l'échec des négo-
délégués russes et

japonais.
Les délégués de la Tchita, après

avoir exprimé leu s regrets aux dé-

légués japonais, auraient pris la

responsabilité de la rupture des

pourparlers, sous ia pression de
Moscou.
Le prétexte invoqué est le refus

du Japon d'indiquer la date exacte
de l'évacuation. Le Japon désirait

auparavant la signature d'un traité
commercial précédant la conclusion
de l'accord précisant les modalités
de l'évacuation.
Tous ies milieux politiques de

Tokio reconnaissent que le gouver-
nement japonais était dans l'im-

possibilité de pousser plus loin les
concessions. Le cabinet et le eon-

seil diplomatique de Tokio examine
les conséquences de cette rupture
sur ia politique suivie jusqu'ici
en Sibérie.

Les frontières greco-albanalses
Paris, 21. T. H. R. — Le gouverne-

ment héllénique accepta ies propo-
suions des puissances d'envoyer des dé-

légués à la commission de délimitation
frontières des gréco-albanaises.

Le procès
Loutfi Fikfi-Ali Kémal

La deuxième chambre du tribu-
nal correctionnel a continué hier
l'examen du procès Loutfi Fikri-
Ali Kémal. Bien que le défenseur
d'Ali Kémal bey ait admis que la
teneur de l'article de son client
pouvait effectivement revêtir une

allure diffamatoire, Ali Kémal bey
intervint personnellement pour af-
iirmer qu'il possédait des preuves
écrites et des témsignages de la

gestion onéreuse par Loutfi Fikri
bey des affaires du Seiri-Séfaim
Donc, conclut Ali Kémal bey, il
n'y a en l'espèce aucune diffama-
tion quisqu'il est à même d'étayer
de preuves le bien fondé des pro-
pos contenus dans son article.
La cour s'est ajournée à huitaine

pour l'audition des témoins qu
sont : Aufi pacha, directeur géné-
ral actuel du Séiri-Séfaïne» Enver
bey? mustéchar du ministère de
la marine et Nedjmeddioe Molla.
Les assistants ont acclamé Ali

Kémal bey à la sortie de l'audieoce.

travaille désormais que
parce que je n'ai plus

amour qui ce

pour l'aodelà,
rien ici bas : tu étais mon ultime espé- j
rance et je sens que ta t'en vas Un

amour, que plus rien d'humain ne saura

lernir, altérer. Parce que j i l'ai fait de ma'

vie. nourri da mes larmes, cimenté da

mon sang.
Pour moitu n' es plus l'être da chair,

qui m'a réveillé à la vie, mais la Lumière
des lumières, le Parfum des Parfums,
l'Etoile des Etoiles.

Qu'importa si des mots blessants sont

venus creuser des abîmes entre nous ?

Mon amour les a tous comblés, et je m'en

enorgueillis. Ne me paile pas de ridicule,
car le mien fut sublime. Les plus grau-
dos, les plus belles choses ne sont pas
toujours les plus compliquée. Et bien

souvent, ii faut un courage plus grand
pour vivre que pour mourir. Va-t'en en

paix !
« Seulement garde, garde, tout ce qui

t'est venu de moi. Plus tard, ces petits
riens constitueront le grand témoignage
de ce qui fut. Ces mots d'amour, bêtes,
vides de sens, grotesques aujourd'hui,
revêtiront alors une beauté suprême,
sœur de celle dont se drapent les cho-es,
mortes depuis des temps immémoriaux.

« Que n on amour n'ait été à tes yeux
qu'une bien petite lumière, quelque
chose d'analogue nu pâle rayon que
projette ces brûh-parfum en porcelaine
de Chine, je n'en suis pas humilié. Plus

tard, il illuminera tes vieux jours, comme
il a su t'irrr-dier, quand nul ne se senlail
assez fort pour rompre Ion ennui.

Ces choses-iè, je te les dis, non pas
parce qu'en mon cœur une corde s'est

tue qui ne vibrera plus, mais parce que
j'ai peur, qu'elles se revêtent à tes yeux,
la forme du Remords, alors qu'elles
comptent parmi les plus doux, les meil-

leurs moments de ma vie. Voilà !...

Depuis un long moment déjà, l'enfant
était dans la chambre et sa petite ima-

gination tiayailiait, travailait. Au fait,
pourquoi sa maman, était elle tellement

crispée? Que lisait-elle de grave, de près-
que solennel? Soudain dans le siknee, un
lourd sanglot se fit entendre .. Cette fois-

ci, l'enfant ne se tint plus...
— Maman... maman, tu pleures. Elle

fit un effort suprême, et sereine ;
— Non mon enfant, dit-elle, je sou-

ris ,. Et dans la radieuse matinée d'avril,
ce fut un véritable sourire d'autrefois qui
fleurit sur sa bouche tendre comme un

fruit de septembre à l'image de celui.
qu'elle n'ailait plus revoir

ITINERAIRE
du service de Kadikeuy

A partir du 22 Mars 1922
DU PONT DE KADIKEUY
6.45 1.50 6.45 2.15
7.20 3.15 7.30 3.—
8.05 350 8 — 3.50
8.50 4.45 8.45 4.45
9.30 5.30. 9.30 5.15
10.15 6.- 10.15 6.05
11.05 6 45 11.— 6.30
12 15 7 45 12.15 8.
1- 8.45 1.—

Illlllllll IHIIIIIIIIIMIIIIE. !■ И1.1ШШ1

9.10

du
ITINERAIRE

service Haïdar-Pacha
A partir du 15 Mars 1922
DU PONT

7.25 11.05
8.05 1.50
8.30 . 3 50

9.30 4.50
10.— 6.20

DE HAÏDAR-PACHA
7.55 4.05
9.05 4.55
10 45 5 30
12.20 6.35
1 05 6 55
2.26 8. 5

On mande de Sofia:
Les communistes bulgares s'efforcent

de^ persuader le peuple bulgare que l'Eu-
tente prépare nne nouvelle intervention
armée en Russie et que la Bulgarie sera

forcée de participer à ces opérations. Le

gouvernement actuel fait son possible
pour calmer les bolcheviks bulgares et

leur promet que môme dans Je cas de

complications militaires la Bulgarie res-

tera en dehors de toute action contre les

Soviets. Les leaders de l'opposition et

leur presse consacrent une série d'arti-

cles à la situatio i créée par la diffusion
de nouvelles tendancieuses et fausses

publiées par les journaux bolcheviks.
Aucun hommâ sensé en Bulgarie ne croit

à la possibilité d'une offensive contre les

Soviets. Mais la possibilité d'une offen-

sive soviétiste est envisagée et dans ce

cas là la Bulgarie se trouvera dans une

situation extrêmement précaire.
Or, d'apiès la presse d'opposition, le

gouvernement de StambouiLki, au lieu

de faire des concessions aux communistes
bulgares, devrait se préparer à cette

éventualité et commencer par l'expulsion
de Bulgarie des bolchéviks russes qui pul-
lullent dans le pays et y mènent une pro-

pagande dangereuse.
D'autre part on communiqua que la

Roumanie s'inquiète de ia politique bul-

gare envers ies Soviets et que le ministre

de Bulgarie à Bucarest a dû faire des dé-

clarations officielles pour affirmer que son

gouvernement n'a pas l'intention d'en-

trer en relations diplomatiques avec les

Soviets avant que ces relations ne soient

entamées entre les soviets et les gouver-
nements de l'Entente.

щршииш fjî1

Allemagne et Russie
Helsingfor.— Oq mande de Mos-

cou que ls service de chemins de

fer, et les communications posta-
les et télégraphiques entre ia Rus-
sie et l'Allemagne oat été rétablies

par Dvinsk. (T,S.F.)

— La vie drôle
et la vie triste —

Arrestation d'un chef socialiste
La police a procédé à l'arrestation de

R ;za bey, un des chefs du parti socialiste
de Turquie. Cette mesure n'est pas moti-

véa par dés raisons d'ordre politique mais

par un détournement dont Riz л bey s'é-

tait rendu coupable durant la guerre à

l'administration des postes de Damas et

qui avait entrai >è pour lui une cocdam-
nation à dix années de prison. Rizn b'yl
avait à cette époque réussi à quitter Da- ]
mas incognito et à se rendre àConstantino- j
pîe où à l'armistice il avait obtenu la pro-1
teteion serbe ainsi qu'un emploi à l'ad-

ministration du Chirket-i Haï'rié. Le dos-

sier d'enquête vient d'être communiqué
au tribunal correctionnel de Stamboul.

LLGYD TRiETiNOS
Le bateau JB lf€0VINA partira

mardi 25 ci t. à 9 h. a.m.pour Smyrne,
Rhodes, Adaiia, Limassol, Larnaca,
Mèrsine, Alexândrette, Tripoli, Beyrouth,
Caifa, Jaffa, Port-Saïd et Alexandrie.
Le bateau I2JEJMO partira mardi

25 avril à 10 h. a. m. pour Inéboii,
Samsoun, Ordoujvérassunde, Trébizonde,
et Batoum
Le bateau JDAJjMATIA partira

samedi 29 avril à i h. p. m. (Ligne de

luxe) (voie Canal deCorînthe) pourTirée,
Corfou, Brindisi, Xœnise et Trieste.

Le bateau IjFjOUOSiIS partira sa-

mêdi 29 avril à 5 h.p.m. pour Bourgas,
Varna, Constantza, Soulina, Galatz et

Braila.
Le bateau SEMIHAMIS partira

mardi 2 mai à 4 h. p. m. pour Darda-

neiles, Saionique, Volo, Pires, Patras,
Corfou, Brindisi, Bari et Trieste.

•Le bateau CELIO partira sa-

medi 6 mai à 4 h. p. m. (Ligne de luxe)
(voie canal de Corinthe) pour Pirée, Cor-

fou, Brindisi, Venise et Trieste.

Le bateauСAMENTIS.IA partira sa*

medi 6 mai à9 h.a.m.pour Smyrne,Rhodes,
Adaiia, Limasse5

, Larnaca, Mersine, Aie-

xandrette, Tripoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa,
Port-Said et Alexandrie.
Le bateau AFMICA partira mardi

9 mai, à Ю h. a. m. pour Ineboli,
Samsoun,Ordou, fierassunde, Trébizonde
et Batoum.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata. Moumhané.Télèh p
Péra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pé -

ra-Palaee) Téléphone Péra 2490, à Stam»
boni, Messadet Haa, Tél Stamboul 235.

National S team Navigation
Go Ltd of Greece

Ligne bi-mensuelle de Marseille
Le paquebot poste ANDUOS arrive

de Marseille le lundi 24 Avril et parti-
ra des quais de Galata le samedi 29 avril
à 3 h. p.m. pour MARSEILLE touchant à

Smyrne et au Pirée, acceptant des pas-
sagers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

à la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata, Arabian han, 1er étage.
Tél. Péra 6240-3241.

Société d'Electricité
Installations à crédit

La Société d'Electricité informe le pu-
blic que pour lui faciliter l'exécution des

installations électriques dans les maisons
et appartements, en lui évitant le paie-
ment en une fois d'une somme assez im-

portante, elle met à l'essai un système de

paiements par mensualités ;

Les installations exécutées sous le con-

trole de la Société, par des entrepreneurs
avec lesquels la Société a conclu un ar-

rangement spécial, seront payées par le

client én versements mensuels coasé-
cuiifs.

La Société se charge de l'encaissement.
Les personnes désireuses de profiter

de cette facilité sont priées de se présen-
ter au Siège de la Société ou à l'un de ses

Bureaux auxiliaires pour recevoir toutes

indications utiles.
ADRESSES :

Péra, Métro Han, 1er étage, chambre
No 10, Tél. Péra 692-693.

Stamboul, Bab-i-Ali Djadéssi, Téléph.
Stamb. 1288-89.

Yénikeuy, Yéni-Djadéssi No 133, Téléph.
Bébék 125.

rnio itkni j. Blrindji Djadé No

Téléphone Bebék 11.

Itinéraire des Iles des Princes
à partir du 20 Mars 1922

95-9

du 20
- - - —

Du Pont aux
Jours Ordinaires

Iles
Dimanches

SSU РШТ .

Kadi keuy. .

Moda
| Kalamich. . .

Djad. Bostan
] Maltépé....
| Proti
| Antigoni . . .

; H a ! к i . ... ".

| Prinkipo . . .

Cariai
Pendik ....

10- 5.15 5 30 6.30 7 30 10.- 5.30 6.30 7.45
10 20 — — — — 10.20 — -T —

— — 6.— — — — 7.- —

~~ — 6.10 — — — — 7.10 —

_ __ 6 30 — — — — 7 30 —

—. __ 6.50 — — — — 7.50 —

10 55 6 05 — 7.20 8.20 10.55 6 20 — 8.35
li 10 6 20 — 7 35 8 35 11.10 6.35 — 8.50
11 25 6.35 7.25 7.50 8 50 11.25 6.50 8.25 9 05

11.40 6.50 7.10 8.05 9.05 11.40 7.05 8.10 9.20
12.- 7.15 — — — 12 - 7.30 — —

12 15 7 30 — — — 12.15 7.45 — —

,

Des Iles au

Jours Ordinaires
Pont

Dimanches

L. Varjabédian

ise spenadllk.
Caftai
Prinkip . . .

Halki
Antigoni. . .

Proti
Mallépé
Djad. Bostan.
Kalamich ..

] Moda! Kadi-keuy.
i Poilt ....

— 7.1.5 — — 4.30 — 715 — 4.15
— 7 30 — - 4 45 — 7.30 — 5,-
7.- 8.- 7 40 9 30 5 15 7,- , 8.- 7.40 5.30
7 15 8 15 7 25 9.45 5.30 7.15 8 15 7.25 5.45

7 30 8 30 — 10.- 5.45 7.30 8 30 — 6.—

7 45 8.45
Q

10 15 6,- 7.45 8 45
Q

6,45
O.

8 20 _

O.

8.20 —«

— — 8.40 — — — — 8.40 —

— — 8 50 — — — 8.50 —

— — — 6.35 — — — 6.50

8.35 S 85 9 20 11.05 7.- 8 85 9.35 9 20 715

'

GONSTANTINOPLE.
SHiPPiNG & FUEL Go Ltd

(Inc. Théo. Reppen)
SERVICE CONTINENT LEVANT

Johnston Line Lld

Le s[sEERUVIANA attendu d'An-
vers et Liverpool veis le 20 avril char-
géra pour Bourgas, Varna, Constantza,
Galatz et Braila.
Le sis VENUE attendu d'Anvers

vers le 10 mai chargera pour Bcur gas
Varna, "Constantza, Galatz et Braila.

SERVICE DE RETOUR
Le sis 1NCEMOME est atlendu

de la Mer Noire vers mi-avriL
Le SjS EOMAStON en décharge-

ment dans les ports de la Mer Noire est
attendu fin avril,

Svenska Orient Linien
Le eqs EAFEA attendu mi-avril

chargera pour Bourgas et Constantza.
Le sisSMYMNA en charge à Anvers

pour Constantinople.
Le sjs ODESSA chargera en Scan-

dinavie fin avril pour Alger, Alexandrie,
Constantinople, Varna et Galatz.
Le s [s SUEINA chargera en Scan-

dinavie commencement mai et à Anvers
vers le 10 mai pour Le Pirée, Smyrne,
Saionique et Constantza.

SERVICE DE RETOUR
Le s [S VARNA attendu de la Mer

Noire vers mi-avril et chargera pour
Anvers, Hambourg et fa Scandinavie.
Le sis EAFFA chargera à Gonsfcan-

tinople vers fin avril pour le Continent et
ia Scandinavie.
SERVICE AMERIQUE-LEVANT

Prince Line
Le sis SEMVIAN EMINCE en

charge à New-York pour Smyrne et
Constantinople partira vers le 25 avril.
Le sis CORNISH POINT char;

géra à New-York commencement ma'
pour Smyrne, Constantinoole, Odessa e'
Batoum.
Pour plus amples renseignements,

s'adresser à la Constantinople Shipping
et Fuel Со. Ltd., Galata, Hudavendighiar
47. Tél. P. Péra 3210-12.

National Steam Navigation
Go Ltd of Greece

Le nouveau colosse transatlantique
CONSTANTINOPLE

tonnes 25.000, vitesse 18 nœuds, arrivé
de New-York le samedi 15 avril partira
des quais de Galata le lundi 24 Avril à 2 h.

\ p.m pour NEW-YORK touchant Le Pirée.
; Pour tous renseignements s'adresser à
? la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata,Arabian han, 2me étage.
Tél. Pérg S240 8241.

National Steam Navigation
Go Ltd of Greece

Ligne Constantza
Le paquebot posteANDMOS arriva-

ra de Marseille lundi 24 avril, partira-le
même jour à 3 h. p. m des quais de
Gaiata directement pour CONSTANTZA
acceptant des passagers et marehan-
dises.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nationale de

Grèce, Galata, Arabian Han, 2тэ étage,
Tél. Péra 3240 3241.

.
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Aucune suite n'est donnée aux

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et

l'adresse de l'expéditeur.



4 LE BOSPHORE

Les misères
sexuelles
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l 'avarie qui brisent l'existence ; chez'les
femmes ce sont les métrites, tumeurs, per-
tes, fibromes, cancers qui les mènent à
la neurasthénie et à l'opération. Or ces

affections se guérissent aujourd'hui radi-
calement sans douleur ni interruption de
travail (traitements le soir), à la Clinique
Parisienne qui,grâce au concours des dis-
tingués spécialistes de la Faculté demé-
decine de Paris, s'est créée une réputation
universelle par des milliers de cures.

Galata, Caviar Ilan, No 7, (au-dessus
de la grande porte d'entrée de 10 5 heures
par deux médecins spécialistes parisiens.

PRENEZ
GARDE!

font de la vie un vrai calvaire ; chez les !
hommes ce sont les rétrécissements, im-|Mo349.— Adjudicationdéfinitive da mardi, 25 Avril 1922
puissance, écoulements, prostatite, enfin .

Au dépôt des produits et instruments de vetermaires: 91 kilos
de chlorure de zinc, 117 flacons de 250 grammes, et 116 flacons de
500 grammes, 11.913 pièces de caoutchouc imbibé, de divers dia-
mètre, chacune d'un mètre.

Au dépôt de Sélimié-Kavak : 2.500 kilos de boulons avec écrou
de diverses dimensions, 1.000 kilos de cordages d'un diamètre de 3

cms, en 5 tas.
Au magasin de vente de la commission: 490.000 boutons en

aluminium pour pantalons.
A la fabrique de Zôitin-Bournou : 4.000 kilos de laque liquide de

couleur jaune et café contenue dans 8 fûts.
Au dépôt de chemins de fer de San-Stéfano: 15 0 mètres carrés

de verres de diverses dimensions.
Au dépôt de Saradjkhané : 2 machines à coudre à pédale pour

sellier, l'une de la marque « Adler » No 2949, l'autre de la marque
«Singer », No 423.603, 70 kilos de paraffines.

Au dépôt de Piri-Pacha : 1.226 pieus «palas», 1977 pieus
ordinaires, 1.000 kilos déchaînés neuves.

Au dépôt de construction d'Akhir-Capou : 4.000 kilos de

poutrelles usagées, 1.500 kilos de goudron provenant d'usines à gaz.

Mo351.Adjudication défieitive du mercredi, 26 Avril 1922
Au dépôt des fortifications de Piri-Pacha : 1000 kilos de bon-

Ions neufs avec écrou d'une longueur de 680 millimètres et d'un
diamètre de 13 et de 19 millimètres, 150 kilos de boulons avec écrou
ide petites dimensions, 75 kilos detain «ayarli».

Au dépôt de matériel d'automobiles ; 119 pointes de perfora-
fceurs système américain «hélézouni», se vendront par millimètre.

Au dépôt de constructions d'Akhir-Capou : 28.000 kilos de fer
lama de diverses dimensions, 4000 kilos de poutrelles usagées.

Au dépôt de constructions d'Oun-Capan: 10.000 kilos de verres

brisés, 204 tas de fer russe, chaque tas se compose de 3, 4, 5 pièces
dont chacune pèse 15 kilos, 100 tas de fer lama, chaque tas se

compose de 8 pièces dont chacune pèse 3 kilos, 10()0 kilos de lattes
de fer coupées.

Au dépôt de constructions d'Akhir-Capou ; 1250 kilos de tôle
noire rouillée en 25 tas, de quatre pièces chacun.

Vous risquez votre

santé en vousadres-

"sant n'importe où..

Pour ARTICLES D'HY-

QIÈNE en caoulchouosoie
Indéchirable allez directement

an seul dépôt spécial de moyens de
préservation Intime.
Succursale de la maison parisienne

?|RA, Place du Tunnel

Demandez le catalogue illustré gratufi

Les complets de veston

nirrmf exécutés avec les

ПАшПЕ étoffes de la plus
haute fantaisie, sont d'une

ligne impeccable, recherchée

par fous les hommes élégants.
Les élégants cos - ПI ff I If £

tûmesdesport de ПЯГМПЬ
sont la spécialité de la mai-

son, et la perfection qu'elle 1

a atteint dans cette branche

justifie son renom.

Deurt-Yol Azî, en faoe du
Khédîvial Palace, Grand'Fluo

de Péra

ВАВДШТШШ OE ira
FONDEE EN 1909

Capital.... Latg. 1,000.000
Siège Centrai à CONSTANTINGPLE
GALAlA Union Han, Rue Voivoda

Télépn. Péra 301G-S0I3 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrai des Poste s

Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU DE PERA

Rue Cabristdn,
en face du Péra-Palace Hôte!

Téléohone Péra 117
SUCCURSALE DE SMYRNE

Les Quais, Smyrne
AGENCE DE PANDERMA
Grand'Rue de la Municipalité
Адене© de Londres

50 Cornkill E. G. Б

La Banque Nationale d© Turquie, qui
s'occupe de toutes les opérations de ban-

que, agit en étroite coopération avec la
British Trade Corporation (société privi-
légiée anglaise),
Ses bureaux de GALATA et PERA met-

tent en location à des conditions avanta-
geuses des safes perfectionnés, de di- j
verses .dimensions, installés dans un

chambre forte.

Au dépôt d'articles 11011 confectionnés de Zeitin-Bournou ;

13.000 kilos d'huile noire pour machine, (dun yaghi).
Au dépôt de San-Stéfano : 6750 diverses tubes de lampes.
Au dépôt de Saradjkhané : 2200 espagnolettes pour fenêtres.
A la'fabrique de Zeitin-Bournou; 4973 kilos de soufre.

Mo 352. A ? indication définitive du jeudi, 27 avril 1922

Au dépôt de constructions d'Akhir-Capou : 330 kilos de

planches de tôle galvanisée, 3000 kilos de fer usagé pour grillages,
1348 kilos de planches de tôle noire de diverses dimensions, une

pompe en laiton «valefli» montée sur une voiture et ayant un tirant
d'eau de 2,50, 1 pompe en métal «valefli» montée sur une voiture et

ayant un tirant d'eau de 1,50, 1 pompe en métal «valefli» montée
sur deux voitures et ayant un tirant d'eau de 1.

Au dépôt de Balat : 4198 kilos de tiges de fer carrées.
Au dépôt de matériaux d'automobiles: 350 kilos de planches

de laiton sous forme de rubans.
Au dépôt central de Zeitin-Bournou: 6000 kilos de tôle de fer

neuve, 4000 kilos de tôle de fer usagée, 5000 kilos de fils en acier
de diverses dimensions.

Au dépôt de Veznédjiler : 1000 kilos de fer pour soc et roues,

1000 kilos de 1er pour lits, 286и kilos de tuyaux d'eau en 1er.

''ASSURANCES INCENDIE-MARITIME
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AGENTS GENERAUX

/ALT
Gaïate

SEAGER Go Ш
Tchinili Rilitim Han 4me étage
TELEPHONE JPÉJ&A 881

XiS

ÛA Г

TRANSIT

EXPORTA TION

wWfêWmwM'v w s
Représentants Généraux Toutes Industries

TCH£CO-?LOV£0U S

Textiles J. MENOtK & MENCIK à

ê Pi S-
tithgu:e

RUSSIE

CltÈCE

V jh s. % ,

C&echoslovnk Machine Indus-
try (Scoda, Bâcher, Russom, Bro-

movsky, Ring ofer, WIc terlé et Ko=
warik, Automobiles Praga),

t JElecfi'fl» — Lampes électriques.
«Rergmann» Matériel électrique.

— Tracteurs agricoles.
«Cyklop « — Tendeurs
« Werfel » — Ganterie,
Ij. Moser et 1Fils — Verreries
S}. Mrueker— Meubles de bureau,
cannes, manches de parapluies.

Télégrammes ; Papadatos, Coostantinople
Dépôt Stamboul — Tél. St. 1432

E.Maftoni' Èau miaérale«Gies ubler» ./ Sleeh'a et Z'U ls — étoffes h
i Orioîi» — С ocolat & Bonbons
Fra 'o — Confections
Y. SLelly — Liqueurs
S'cinev et Fils — Lits de laiion
jEiehmann et Со — Papiers divers.
* Inventov* — Jouets de fer.
Era — Accessoires

Autos.

méahles
ÂCitid Frèt es — Courroies pour î'i i-
dusirii

Otto Ilrueker — Lustres en b'onze
Mieltia - tt.i Naradie — Meubles
courbés

électriques pour JPorkert et Со < Idéal » hâc e-

v'ande, râpes Univers
Meneik et JPellsj
miques

F.'\ Folieкy — Courroies d

Porcelaine, Céra- F T. tJiruska
tes

Cuirs, diverses sor-

cuir

GA.LATÀ-AUABIAN HAN
Téléph — ! Péra 3256

» 31 £ 3

Commission interalliée des déléguas eoi questions économiques
TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.

Valable à partir du 20 au 2G Avril 1922.

Désignation

Farines étrangèreslre qualité
» 1 2rue >

Farines indigènes Iro qualité
» » 2me »

Riz Américain Blourouse.
» Espagne
» Siarn
» anglais Ire
> » 2me

Macaroni Indigène 2me quai.
» de semoule

Haricots Tchaii. Ire qualité.
» » 2me »

» de Trébizonde
» lioroz . .

* de Roumanie
Pommes de terre (Marseille)

> » » (Ada-Bazàr)
» » » pelites
» » » (Italie)

Sucre en p. crist. (Hollande)
» » » (Java)
> » » fAméricain)
» » cubes Hollande
ï » D Belgique
> » carrés

Huile d'olive extra extra
» » Ire qualité
» » 2me »

1R1X Désignation PRIX

Pst.i'ôcq — Pst.î'Ocq
21.— Savon extra extra (Kultché).

!

42 —

17.50 s indigène extra. 37 —

13. - Beurre de Trébizonde Ire qualité 185 —

i5 — « » 2me » — —

S3 — > Américain Ire > 70 -

28 — » » 2me î 67 —

23 — * » Bine » — —

19 — Fromage blanc(Roumélie) Ire q. 100 —

—.— » » de Bulgarie Ire q. 90 -

31.— » » touloum 90 —

34,— Olives de Trilia supérieures .
—

18.— Olives Indigènes Ire qualité. 40 -

15.— > » 2me » 30 -

11.— > > 3me » 20 -

17 — Pétrole Américain Ire qualité 26 —

11 — s Roumanie en vrac 12 50
15.- < Batoura «Deukmé». 12 50
15,- el de table 10
11.— Viande de mouton kivirdjik . 128
— » •> Daglitz . 128
36 — « > Karaman 12S.—
35 — > » Daglitz et Car.2e 118.-
55 — t î > > Se 105 —

42 — » > Kivirdjik. 2e 118.-
42 — Lait pur 36.—
39 — Tahin Helvassi Ire . 50.—
80 - Taiiin Helvassi 2me Patika. . —.

74 ~ Oignons grands. .... 15 50 \
67 — » Bulgarie .... U.-i

-"ЗР3

№

1

1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires —

comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 o[o.
2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, sel

excepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre
pour les distances moyennes.

3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prix
supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence—
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et la prix
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article IV
du Décret-Loi du 27 mai 1920[133ô.

4.— Les marchands qui ашaient des doléances sur les prix maxima des den-
rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adres3ôr directement
à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.

5.— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerne les prix des
denrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adresser à MM. les Commis-
saires adjoints de Police ainsi qa'aux Agents de leur Section de Municipalité res-

pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement

НАШУ: I II lilïïiu
Capital francs : 30,000,000

Siège Social à Paris : 99 Rue des Pelits-Ghamps.
Siège de Galata : Rue Voivoda N0 27-35.

Agence de Stamboul: Baghtehé-Capou N0 15-17.

Dépôt spécial des marchandises : Tahta-Calé N0....

Toutes affaires de Banque

Service avantageux pour la caisse d'épargne
Jjocation de Safes à Ctalata et à Stamboul

dans des chambres fortes de toute sécurité

Gérant Djemii Siouifi,: avocat

1 3£ÂN SOFIANOS |Ц Marchand tailleur
Ц PERA, Place du Tunnel, N0 0
S!

i issus sr.giais et français. Cos-
tun.es et nouveautés de la saison.

Coupe tmglaire et américaine
gantant !e corps. Travail soigné.
Arrivage des E offcs haute nou-

veanté pour la saison d'Eté.

Prix raisonnable et réduit.

ашь $

fSUCRES& CAFÉSf
f Si vous a vez des affaires en i
f sucres et cafés adressez-vous ^
| à M. Antoine Moscopoulos f
^ Kévendjoglou Han Noî. j|ji

' '

Téléphone 18Si: f
É courtier et expert spécialiste ,ф,
É on sucres et cafés ?
I Une longue expérience de f,
à trente ans garantit l'exécution f
È ponctuelle de vos ordres. f

maison de rapport sise à
Buyukdéré,à côté du Débar-

cadère. S'adresser au propriétaire Hôtel
St-Remo, N0 242. 722

(Offres et Demandes

A vendre

gt'ânde et belle mai-
vvilUi w son à deux entrées,

situés à Crtakeuy, Tachmerdiven à 100
pas de la station de Tramway avec 18
chambres, 3 salons, cuisine, buanderie,
bain turc, grand jard n avec demi mas-
sourah d'eau douce, bassin, sapins, ro-
siers et arbres fruitiers.
S'adresser à Galata Cuyuk Tunnel Han,

N0 18-19, Teléph. Fera N0 721.

& I П i I F R et belle mai-
H L U U L 11 ton à deux èutrèes,
située à Ortakeuy, Tachmertivin près
de la station de Tramways avec 18 chain-
bres 3 salons, cuisine, buanderie, bain
turc, grand jardin avec arbres fruitiers.
S'^diesrer a Galata Buyuk Tunnel Han*

N0 18-19, Téléph. Péra No721

A 1оу«Г grande Bâtisse en pierre de
deux étages, pouvant servir

de Dépôt, Atelier, Fabrique etc., sise sur
le quais de Pacha Liman, Scutan.S'adres-
ser N0 18-19, Buyuk Tunnel Han Galata,
Téléphone Péra 721.

On demande associé pour un
grand Casino si-

tué au centre de Kadikeuy et faisant 120
Ltq. de recettes par jour. On serait aussi
disposé à une vente totale.
S'adresser à Galaia Buyuk Tunnel Han

N0 18-19. Téléph Péra 721.

LE MARTYRE
DE L'OBESE

Grande nouvelle inédile

par

FEUILLETON DU «BOSPHORE» (N.5)!pas nos bons yeux, nos yeux de go- boue et le goût de l'huile de lampe.
jret, flamber parfois de colère, ainsiG'y gagnai une maladie de foie et un

; que des yeux d'ours. [ teint de citron. Jamais, depuis lors,
Je me laisse emporter par les mois, j je ne passais devant une pharmacie.

Au fond, la bonhomie n'est pas af- \ sans qu'une sueur froide ne me cou-

faire de volume. Je connais des phi- | lût entre les omoplates. Cependant,
danthropes décharnés, jaunes comme! je croyais avoir magri : illusion d'op-
.des coings dans l'armoire d'une j tique, due à la couleur de ma peau,
jvieille Fille, et qui posent avec ten-1 flétrie par le poison .. La bascule

Adresse, sur le prochain, les regardsI aveugle que je consultai ne s'y trom-

; de leurs yeux vitreux. f pa point: j'avais pris deux kilos
A boire, garçon ! Autant de demis jd'une graisse jaunâtre, qui fondit aux

[que de clients. Rions et plaisantons. | premières chaleurs

[Gela vaut mieux, est-ce vrai? Pour

HENRI HERAUT (moi, j'aime â égayer ceux qui m'en-

Apurent, et l'on m'a toujours consi-
déré comme un fameux boute-en-

; train. C'est, entre nous, l'avis decer-
Haine personne — chut ! — qui prend
'à me regarder vivre le même plaisir
qu'éprouvent les enfants aux cahrio-

! les de Fatty.
Ce plat-lô, je l'ai mangé froid, n'est-1 Après tout, elle a raison. L'obèse

ce pas messieurs ? Et je le savoure lest la gaieté du monde, surtout lors-

encore. Que voulez-vous, on nous (qu'il se met en tête de maigrir. Cela

rend haineux, à la longue, nous qui?m'est arrivé comme aux autres, et,
naissons inoffensifs et débonnaires !. comme eux, j'ai tout essayé.

(Suite)

II!

C'est

Je me laissai conduire dans un

hammam. La chaleur m'oppressait
au point de me tenir bouche bée
comme un poisson sur le sable. Des
citoyens dénués de braisse et de

pitié et qui, sans doute, allaient en

ces lieux pour voir souffrir les poids
lourds, me regardaient d'un œi! sec.

Je haletais sou3 le peignoir de laine.
Les miroirs, dans 1еигз cadres mau-

resques, me renvoyaient l'image d'une
tomate énorme, huileuse et mou-

vante. La sueur me noyait les yeux.
Je résistais. Les cheveux collés, la

leur ouvrage, à tous ces far-j D'abord les drogues. J'ai pris des|
,ап^ е P3!! ^ai ( te > J° lignais comme

ceurs dont les moqueries nous enra- pilules répugnantes-A la vue comme! un 1 e ^ lui: Z гаез fl'°"
, , . , . ? près eaux, dont ] mondais au moin-

gent et qui sont si contems de leur
,
des yeux de chats étranglés, puis | mouvement lè carrelage du bain

esprit, si contents qu'ils ne voient [un liquide qui avait l'odeur de lajturc.

Puis ma force s'en allait. Je rega-

gnai ma cabine tn chancelant. Ces

garçons brutaux s'emparaient du

costaud dégonflé et l'étendaient sur

un lit. Enfin massé, pincé, passé au

crin, étrillé, assomme de claques, je
soi tais. Une soif dévorante me jelaT
dans une brasserie ouverte de l'au-

tre côté de la rue par le tenancier
des bains, comme je le sus plus tard.

C'est là que la clientèle martyre ve-

nail se refaire et se consoler. Ei'e

venait en courant entonner la bière

f-aîche et mousseuse, reprenait sans

retard son humidité naturelle et son

poids normal Je garde de ces expé-
riences un souvenir assez agréable,
car la bière éiait excellente. Je les

eusse certainement prolongées, si

l'implacable bascule ne m'avait tout

à coup révélé un nouvel excédent

de bagage.
Alors commença pour moi l'ère de

la gymnastique suédoise. Chaque ma-

tin me voyait, nu comme un bel

œuf rose, au milieu de mon salon

La pantomime commençait : j'élais
un prophète battant l'air de ses bras,
puis un Bouddah s'accroupissant
pour remonter avec lenteur vers le

ciel ; puis, couché sur le tapis, un

noyé qui tend ses orteils hors de
l'eau puis, Adam étendant les bras

pour savoir s'il pleut ; je roulais, je
rampais, bondissais et je n'étais plus
ensuite qu'un gémissant catalogue
de toutes les espèces de courbatures
connues depuis les premiers âges de
l'humanité.
Cette fois là, je maigris un tout pe-

fit peu. D'ailleurs je croyais avoir

beaucoup changé ; autre illusion

d'optique, que j'entretenais vis-à-vis
de moi-môme avec une mauvaise foi

complaisante. Je plaçais ma figure,
pour la regarder, dans cet éclairage
coupant, où les photographes pla-
çent les clients épris de peinture
hollandaise, cet éclairage vertical qui
atténuant les lumières, épaississant
les ombres, donnerait à une motte de

beurre l'aspect d'un visage de Rem-
brandt. Ainsi je conférais à mes traits

un caractère qui m'enchanta, jus-
qu'au jour ou je mis le pied sur la
fatale bascule...

A'ors, je me fis jeûneur et vécus
dans l'austérité, la faim, l'inertie et

la macération. Plus de chocolat du
matin ! Plus de toasts beurrés ! Je
me privais de tout, je mangeais sans

boire, je vivais de viandes grillées et

de croûtes de pain. Mon sommeil fu
compté comme celui du forçat. Ce fu
atroce : je me rapprochais un bon re

pas, une grasse matinée, un verre d
chambertin, comme une imprudenc
sans remède.
Durant six semaines que dura cett

abomination, je passais comme u

loup aiïamé devant mes restaurant
favoris et je fuyais toui le jour mo

appartement, de peur que l'envie d
dormir ne fût plus forte que ma vc

lonté.
Un jour, je m'assis, la faim au ver

tre et noyé de fatigue, à la terrass
d'un café. Un couple passa : la femrn
sourit et je l'entendis qui, me mou

trant du regard à son compagnon
murmurait :

— En voilà un qui ne doit раз s

priver !

Ce fut une leçon, ,

(ci suivre)


